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D
ublin, décembre 2003. Le nom de Malia
Metella est encore inconnu du grand
public. Seul véritable fait d’armes 
de la jeune guyanaise: une victoire 

aux jeux Méditerranéens et un record de France 
du 50 mètres subtilisé à la célèbre Catherine
Plewinski. Dans la capitale irlandaise, la sprinteuse
éblouit l’assistance en devenant championne
d’Europe du 100 m, décrochant une médaille 
de bronze sur 50 m et en terminant quatrième 
du 100 m papillon.
Un an plus tard, le bilan chiffré est le même,
“sauf qu’elle a inversé ses résultats en 50 m 
et 100 m papillon”, précise en souriant son
entraîneur Jean-Lionel Rey. Mais la comparaison
s’arrête là car, en une saison, la destinée de
Malia Metella a changé de direction. “Les choses
sont différentes, reconnaît Jean-Lionel Rey,
responsable du pôle France natation de l’Insep 
à Paris. L’an passé avant de partir aux
Championnats d’Europe en petit bassin, Malia
était un peu comme en état de grâce. Elle pouvait
faire tout ce qu’elle voulait avec facilité. On la
sentait très forte. Alors que cette année, elle était
un peu plus lourde, c’était plus dur.” La nageuse
des Pacoussines de Cayenne n’est pas devenue
vice-championne olympique du 50 mètres nage
libre par hasard. Ces signes ne l’affectent pas.
Avant de se jeter dans le petit bain viennois, elle
avait affiché sa volonté : conquérir trois médailles
d’or en Autriche. “L’objectif principal que nous
avions évoqué était de conserver le titre du
100 m, raconte l’entraîneur. Elle ne m’avait 
pas parlé de l’idée des trois médailles…”
Huit semaines seulement après avoir repris 
l’entraînement, le défi était difficile à relever.
“Malia avait observé une longue coupure à la suite
des jeux Olympiques, reprend Jean-Lionel Rey.
J’avais fixé les Championnats d’Europe comme

objectif de début de saison mais nous ne pouvions
pas hypothéquer la préparation. Les Mondiaux de
Montréal restent le grand rendez-vous de 2005.
Nous n’avions donc pas spécifiquement préparé
Vienne.” Malia Metella n’avait plus qu’à faire
confiance à ses capacités et à foncer, sans

davantage se soucier de la pression. Une for-
malité pour la Guyanaise. “Il reste maintenant 
à reprendre l’entraînement et à se mettre au 
travail”, annonce-t-elle.

Julien Bels

E
st-ce que l’image d’une équipe de France
ambitieuse et dynamique sera toujours 
la même? Est-ce que cette équipe de
France va garder les mêmes valeurs,

les mêmes vertus? La remise en question après
les jeux Olympiques aura-t-elle eu lieu?”
Au moment de s’envoler pour Vienne et les
Championnats d’Europe en petit bassin, Claude
Fauquet le Directeur technique national est 
encore assailli de questions. Après la campagne
victorieuse de la saison 2003-2004, la formation
nationale a changé, de nouveaux visages ont 
été accueillis. “Quand on a vécu des moments

comme Dunkerque, Madrid et Athènes, après 
un temps d’arrêt où on a laissé les nageurs 
au repos, on appréhende toujours le premier
contact avec l’équipe de France.”

Bonne direction
Quatre jours de compétition dans la capitale 
autrichienne et les interrogations se sont 
envolées. Trois titres européens dont un collectif,
une médaille de bronze, seize places de finaliste,
six records de France, une sixième place au
tableau des médailles (après la huitième position
de 2003), le DTN ne pouvait pas rêver plus belle

entrée dans la nouvelle olympiade. Malia Metella
a confirmé en conservant son titre du 100 m nage
libre, en décrochant le bronze du 100 m papillon
et en terminant quatrième du 50 m. Frédérick
Bousquet, surprenant champion d’Europe du
100 m, a fait son apparition sur les podiums 
internationaux individuels.Associé à David Maître,
Alain Bernard et Romain Barnier, il a également
mis l’Europe à ses pieds au relais 4 x 50 mètres.
“C’est une première pierre sur le chemin des
Jeux de Pékin”, explique le DTN. Les jeunes aussi
ont pris la bonne direction. Les Leveaux,
Galavtine, Rouault, Huber ou autre Putra ont 
déjà goûté aux finales et en redemandent.
“Le mélange base solide - nouveaux nageurs 
se fait à merveille”, se félicite Claude Fauquet.
“J’avais un peu peur, je ne connaissais pas bien
les athlètes et l’encadrement, raconte Sophie
Huber. Mais malgré mon caractère timide,
l’intégration s’est faite facilement. Les grands
sont venus vers nous. Maintenant que j’ai 
découvert l’équipe de France, j’espère bien 
y rester le plus longtemps possible!”

Julien Bels

Tous les résultats dans le cahier en pages centrales.
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Symbole d’une équipe qui ne baisse pas les bras, Hugues Duboscq malgré une douleur à l’épaule s’est mêlé à la lutte en finale
du 100 m brasse. Il termine sixième.

Comme en 2003, Malia Metella est revenue des “Euro” en petit bain avec deux médailles.

Records de France

Six records de France sont tombés 
à Vienne. Frédérick Bousquet (23"66

puis 23"61) a fait progresser deux fois de
suite, en série puis en finale, la référence
du 50 m papillon (23"74). Une référence
qu’il avait déjà battue en octobre dernier
lors des Mondiaux en petit bassin 
à Indianapolis. Autre nageuse remarquée,
Alexandra Putra. Pour sa première 
participation aux “Euro” en petit bain, 
la jeune toulousaine s’est approprié 
le temps de Roxana Maracineanu (2'07"84
contre 2'08"27). Les trois derniers records
sont à mettre à l’actif des relais 4 x50 m
nage libre (1'39"68 contre 1'40"21) et
4 x50 m 4 nages (1'51"28 contre 1'54"70)
féminins ainsi que du relais 4 x50 m 
masculin (1'26"24 contre 1'27"09).
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La première pierre
Quatre médailles, seize places de finaliste. La France poursuit 
sur l’élan des jeux Olympiques, les yeux déjà rivés sur Pékin 2008.

Les temps changent
En pleine préparation pour 
la saison 2005, Malia Metella
n’avait pas levé le pied 
dans l’optique des “Euro”
de Vienne. Qu’importe, elle 
a tout de même conservé 
son titre sur 100 mètres.

Championnats d’Europe en petit bassin, Vienne (Autriche) natation Course
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